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LE 54e synode national del’Église de l'Alliance chré‐tienne et missionnaire duGabon (EAMG) s'estachevé, dimanche, àl'église locale d'Avéa‐2, àl'issue des travaux réalisésdans une dizaine d'ateliers.Comme à l'ouverture, unesemaine plus tôt, la céré‐monie de clôture a été pré‐sidée par le pasteurprésident de l'EAMG, Vic‐tor Ndoukou Moukoko, enprésence des ministres deDieu et leurs épousesvenus de tout le territoirenational, ainsi que des di‐zaines de délégués.
"Ce que nous pouvons rete-
nir de ce synode, c'est l'ex-
ploit de l'extension de
l'évangile par l'EAMG, dans
notre pays, et même à l'ex-
térieur du Gabon", a af‐"irmé, d'entrée, le pasteurprésident, ressortant ainsila conclusion majeure decette rencontre qui se tienttous les deux ans. Il a rappelé que si cetterencontre a pour objectifprincipal de "ixer les activi‐tés de l'année synodale àvenir (évangélisation, œu‐vres sociales, formationsdes "idèles et serviteurs,etc.) à travers des ateliersqui débouchent sur des ré‐solutions, il n'en est pasmoins un moment au coursduquel un bilan de l'annéeécoulée est effectué. Unbilan pour le moins positif,car comme le rappelle lepremier responsable del’Église, "nous ne sommes
pas sortis du contexte d'ap-
porter l'évangile aux gens".Revenant sur le cap "ixépar ledit synode, au sujetde la marche de cetteEglise protestante, le révé‐rend Victor Ndoukou Mou‐koko a réitéré la placeimportante de l'occupationtoujours plus grande del'espace, en termes dezones à évangéliser. "Nous

plani!ions les activités à
venir autour de la création
de nouvelles églises. Par
exemple, là où l’Église n'est
pas encore implantée, com-
ment s'y prendre pour l'ap-
porter dans cette zone ?
Nous avons par exemple le
Woleu-Ntem, où nous ne
sommes pas totalement im-
plantés dans certains dé-
partements et districts. Une
plani!ication est donc faite,
et nous avons des ouvriers
que nous appelons des mis-
sionnaires, que nous en-
voyons comme précurseurs,
pour commencer le travail,
avant qu'un pasteur ou un
berger ne vienne les ap-
puyer", a con"ié l'hommede Dieu.Sur un tout autre plan, laquestion de la centralisa‐tion ou pas de la dîme don‐née par les "idèles, qui auramarqué les débats durantces travaux, a été tranchée.La décision de centraliser,désormais, ces sommesayant été retenue. L'objec‐tif poursuivi, les redistri‐buer majoritairement auxmissionnaires établis dansles zones les plus reculéesdu pays, a"in que ces der‐niers subviennent beau‐coup mieux à leursbesoins, aussi bien phy‐siques que missionnaires.Autre résolution qui a ré‐joui les membres del'EAMG, la mise à disposi‐tion par leur école théolo‐gique, dès l'an qui débute,d'une cuvée de cinq licen‐ciés et d'un docteur enthéologie. Mais aussi, denombreuses avancéesd'ordre social, à l'instar del'implantation d'un lycée àOyem et d'un CES (collèged'enseignement secon‐daire) dans la ville de Bon‐golo.La cérémonie s'est achevéesur la lecture de mutationsde certains serviteurs, etdans la prière dite par levice‐président de l'EAMG,le révérend SamuelOnyearbor, qui a remis àDieu le chemin tracé, a"inqu'il affermisse leurs pas.
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Les participants pendant la cérémonie de clôture.
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Le RP Victor Ndoukou

Moukoko : "Il nous faut
ouvrir de nouveaux

champs pour la
conquête des âmes,
c'est ce que le Sei-

gneur attend de nous".
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